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PETITES NOTESJ’ai eu connaissance moi-môme 
que des groupes nombreux de 
bûcherons allant travailler dans 
les bois pour l’hiver seulement 
étaient comptés comme des immi
grants, bien que nous connais
sions parfaitement que ces bûche 
rons retourneraient tous au Canada 
le printemps suivant. Dans ces 
statistiques nous établissions l’oc
cupation des immigrants comme 
suit : Sur tant de mille personnes 
nous disions qu’il y avait tant de 
menuisiers, tant de forgerons, tant 
de peintres, tant de médecins, tant 
d’avocats, tant de prédicateurs, etc., 
la balance nous les appelions des 
cultivateurs. En résume, toute 
cette statistique du commencement 
à la fin était faite de la manière la 
plus vague.

LE CANADAay Belt) de chaque 
id du Manitoba, à L’honorable M. Miller, est parti 

po ir Halifax.

Sir Hector Langevin et l’hono
rable M. Caron sont partis, hier, 
pour Québec. Ils reviendront à 
Ottawa probablement lundi pro 
chain.

L’honorable M. Pope, ministre 
de l’agriculture, qir est actuelle
ment dans les cantons de l’Est, re
viendra en cette ville la semaine 
prochaine.

La légis'ature de Québec n’a 
siégé que jusqu’à six heures, hier 
soir, en considération de la fête de 
la Saint Georges. Aucune discus
sion importante n’a eu lieu.

Les funérailles de M Currier, 
ont eu lieu, cet après-midi, au 
milieu d’un grand concours de 
parents et amis. Les restes mortels 
ont été enterrés au cimetière Beech- 
wood.

M. Brecken, député de King, lie 
du Prince-Edouard, était à Montréal 
hier. La Minerve croit savoir que 
M. Brecken sera prochainement 
nommé lieutenant gouverneur de 
l’Ile du Prince Edouard.

I II£ Ottawa et Hull, 24 avril 1884 A L’ANCIEN
aux acheteurs qui 
irdée à de certaines 
d’établissement ou MAGASIN FRIPERQUESTIONS DU JOUR
L numérotées, dans 
3S cond lions avar 
ment leur culture

UNE DÉCLARATION IMPOR
TANTE.

»

Vente complete et sans e serveance en cinq paie-
i cultiver recevront 
t est fait en entier. , 
es terres concédé» s, ■
pair, avec l’intérêt ;>

• Nos lecteurs se rappellent le bruit 
que les libéraux, le Globe en tête, 
ont fait au sujet de l’exode, extraor
dinaire suivant eux, des Canadiens 
aux Etats Unis. Messieurs les grits 
ne se fondaient pour jeter ainsi les 
hauts cris que sur les statistiques 
américaines—que nous prétendions 
être faites de la manière la plus 
irrégulière possible.

Malgré les preuves que nous 
apportions, les grils n’en conti
nuaient pas moins à crier ; mais 
aujourd’hui une enquête sévère a 
été faite, et les officiers des EtUs- 
Unis sont venus dévoiler la fraude 
immense qui a eu lieu anx dépens 
du Canada.

Nous extrayons du dernier rap 
pr.rt de l’agriculture la déclaration 
suivante d’un officier de douane 
américaine, qui expose au grand 
jour le système suivi :

Nous omettons à dessein le nom 
de l’officier qui a fait cette déclara- 

. lion, afin de ne pas i’exposer à des
JP misères de la part du gouvernement

américain, mais M. Mathewson, de
vant qui la déclaration a été faite, 

v 1 a transmis ce nom au département
de l’Agriculture ici à Ottawa, et il 
atteste la véracité du rapport.
Déclaration devant le percepteur des 

douanes à Sarnia.

Ayant en magasin un très grand assortiment d ' t arrhandise 
nous sommes décidés à les vendre à un rabais n i. . Le public 
d’Ottawa sait fort bien que notre assortiment a toujours v le plus 
complet et le meilleur, comprenant toutes les

•8:
de Mo tréal, Mont-

ilenir des informa- 
V1SII, commissaire «*■

(Signé), .......... ...........
Fait devant moi à Sarnia, ce 18 

décembre 1883,
George N. Matheson, 

Percepteur des douanes. JSG pg nine nnmnATKR,
Secretaire. Üll

Et les plus à la mode, aussi bien que les principales Etoffes, telles que
COTONS, TOILES, LAINES, SOLS, ETOFFES A ROBES, GANTS,

BAS, BONNETERIE, et un fonds considérable de

MARCHANDISES UE GOÏTT
rifice LA FOLIE DANS LA PROVINCE 

D’ONTARIO

SELL Au 30 septembre dernier, le nom 
bre d’iiiots et d’aliénés entretenus 
par le gouvernement d’Ontario dans 
ses différents asiles et prisons se 
chiffrait par 2,820. Ri m que dans 
les douze mois expirés à cette date 
le nombre d’admissions dans ces 
institutions a été de 536. Ces chif 
fres assez inquiétants, à première 
vue, le deviennent bien autrement, 
si l’on consulte les statistiques du 
passé. Il a été admis dans les 
asttes d’Ontario 118 aliénéo en 1871 
seulement, et depuis lors le chiffre 
a grossi d’année en année pour ar
river maintenant à 536. Pour peu 
que la progression continue ainsi, 
la province d’Ontario qui a la pré
tention d’être la plus intelligente 
de toutes les provinces, sera dans 
la confédération et dans le monde 
entier au dernier degré de l’échelle 
intellectuelle. Les causes de ce 
désordre mental sont nombreuses.

Les principales, d’après le rapport 
même que nous analysons, sont 
les vices héréditaires, les troubles 
domestiques, l’ivrognerie. Sous ce 
dernier chef, le nombre des aliénés 
en termes durant l’année a été à 
lui seul de quarante-trois !

Le tout sera venin à des prix qui surprendront les plus économes. 
Cette vente est bona fide. Les importations du printemps, comprenant 
toutes les nouveautés de la saison, sont inclues dans la vente.

À tendez-vous à taire de bons Marchés
NO' S AVONS BESOIN D’ARGENT

Tout doit

M. Hugh Sutherland, député de 
d’Ottawa

Eeoi6Mie de 38 peur Ceut
En achetant vos marchandises à la grande 
vente à sacrifice du fonds de Mavaut et 
Lanigan à leur ancien magasin,

113 Rue Rideau.

Selkirk, e?t parti 
Montréal, hier après-midi. Il partira 
sous peu pour l’Angleterre afin de 
se procurer des capitaux pour la 
construction du chemin de fer de 
Winnipeg et la baie d’Hudson.

pour
- î

Vendrede faire place 
nip* qui noua ^ i

A L’ANCIENà Ce fonds de commerce a été acheté ar
gent comptant à

08 et» dan» la Piastre.
Conditions de vente : Argent eemptent et 

On seul prias.
MAGASIN DE DRAPERHier matin, à l’église St-Joseph, 

a ôté béni le mariage de M. Dion, 
comptable du chemin de fer Atlan
tique, avec MMle Deslauriers, et ce 
matin, celui de M F. F. Boucher, 
avec madame Horace Lapierre.

Lorsque le corps de madame 
Bowell, décédée dernièr-ment eu 
Californie, aura été transporté à 
Belleville, les employés du minis
tère des douanes y enverront une 
couronne d’immortelles comme 
marque de sympathie pour leur 
chef, l’honorable M. Bowell.

L’honorable M. Fortin est resté 
à Ottawa pour s’occuper de la no
mination du député ministre des 
pêcheries.

M. L. J. Z. Joncas, qui nous a 
si bien représentés à l’exposition 
des pêcheries, a été recommandé à 
cette charge par cinquante deux 
députés appartenant aux différentes 
provinces.

Sous le rapport des aptitudes, des 
connaissances pratiques, on ne 
saurait trouver un homme supé
rieur à M. Joncas.

IC 559 et 56 i rue Sussex•I
s directs. BRYSON, GRAHAM & Co., 5 avril 1884 lm

F U NI EZ
LES LIG tRES

1P1S etc

iE TAPIS Me a M
INSTITUT CANADIEN

LE RENDEZ-VOUS D.S FAMILLES
(Copie.)

CABLEJe, , de la cité
de Port Huron, dans l’Etat du Mi
chigan, un des Etats-Unis d’Amé 
rique, fait la déclaration suivante, 
et déclare solennellement qu’elle 
est absolument vraie sous tous rap- 
po»ts :

J’ai occupé la position de député- 
percepteur des douanes des États 
Ums|pour une période de six années, 
pendant lesquelles j’ai rempli les 
fonctions de ma charge à Fort Gra 

x tio Jsur la voie du Grand-Tronc; un 
de mes devoirs était de préparer les 
statistiques trimestrielles des immi
grants entrant dans les Etats-Unis 
par Fort Gratiot via le Grand-Tronc 
La méthode suivie pour la prépara
tion de ces ste.istiques était la sui
vante : Pour ce qui regardait l’im
migration étrangère, l’agent ou 
l’interprète qui accompagnait les 
immigrants venant de Québec ou 
de Montréal nous donnait simple
ment le nombre d’âmes sur le train, 
eu faisant la distinction nar natio
nalités, tel nombre de Suédois, de 
Norvégiens, d’Allemands, etc., etc.
Je prenais ces chiffres et je faisais 
un état à ma guise de leurs âges, 
s^xes, occupations ou professions, 
et je transmettais ce rappoit au bu
reau principal à Port Huron.

Quant aux immigrants venant 
du Canada, le rapport était fait à 
peu près sur le nombre probable 
des voyageurs sur les trains ; nous 
calculions six chars par train, et 
60 personnes psr char, et nous en 
trions la moitié du total comme 
immigrants. A certaines saisons 

l'année, lorsque les voyageurs 
étaient peu nombreux, les rap
ports n’étaient pas aussi élevés, 
mais ce n était après tout qu’un 
rapport fait à peu près. Nous n’a
vons jamais prétendu compter les 
voyageurs, ni nous assurer s’ils notre am
étaient des immigrants ou non. De égaler Montreal. ' Elle ne saurait y 
fait, la chose était impossible, vu arriver, parce qu’eile n’est pas 
que nous n’avions ni le temps ni comme notre ville un port océani- 
le peisonnel pour faire cette beso- que, mais elle déploie une merveil 
gue. Char.es Irwin et moi même le use activité commerciale et ne 
àvons toujours préparé ces rapports peut manquer de maintenir sa posi- 
à peu près, les copiant sur jfan- tion comme deuxième ville du pays, 
çiens rapports ; avant que je fusse C’est une ville.de progrès, une ville 
nomme, Charles lrwin avait aidé qui fait honneur à la Conlédération, 
Crawford et mes autres prêdéces- et elle recevra les felicitations de 
seurs à préparer ces statistiques, toutes les villes sœurs, de Montréal 

i i j j. Le but était de montrer utrei immi- surtout^ à l'occasion de la célébra- 
gration aussi forte que possible, tion qui se prépare.

lWA.
ïsortiment, lea meil- 
i plus bas prix en LE PLUS GRAND SPECTACLE Aü 

MONDE.
Changement de programme toutes les 

semaines.
ETts, Rideaux,

*4, Garniture* 
toute sorte. REPRESENTATION!:

Dan» l’apres-mldl a 38..10 lira
EXCEPTÉ LES LUNDIS

Le soir a 8 heures.

Admission, 10 Cents. 
Sièges réservés, 10 Cts. extra.

30 nov.

PIS D’OTTAWA
IVARKN.

ED et Cie.
MANUFACTURÉS PAR

- Kl* LA CAPITALE D'ONTARIO

.ES I S. DAVIS & FILS GRAND

Magasin de Meubles
DK

L. GIUTTON,

Voici comment, à l’occasion du 
prochain cinqu n te mire de To
ronto, la Minerve parle de la capitale 
et de la province d’Ontario :

DE BUFFLES I. ■’ ■ i i
MALHEUREUX SORT DE COM

PATRIOTES ÉMIGRÉSOT DE ROBES Dh 
3 salles d’encan de

29 RUE SPARKS,
ôtel Russell.

Il10.Cet endroit fut choisi comme 
siège d’une future ville il y a moins 
d’un siècle, en 1794, par le gouver
neur Simcot1. C’était l’emplacement 
d’un ancien fort françus, alors en 
ruines. Elle a partagé la destinée 
de la province et grandi av.-c elle.

Il est peu d"Etats de l’Union Amé
ricaine qui aient dépas.-é la marche 
rapide d’Ontario Cette province, 
qui n’existait pas, il y a cent ans, 
compte aujourd’hui près de deux 
millions d’habitants. Comme les 
Etats américains, elle doit cet ac 
croissement à l’immigration, non 
pas A la multiplication natur :11e de 
la population C’est l’émigration 
anglaise, émigration systématique, 
calculée, presque forcée, qui a fait 
le Haut Canada. Aujourd’hui, cette 
émigration se ralentit, et il se pro 
dull par contre un exode d'Ontario 
vers le Nord-Ouest et les Etats de 
l’Ouest.

Toronto, l’ambitieuse capitale de 
bilieuse voisine, voudrait

Mercredi dernier, à Lowell, 
Mass., un ivrogne du nom de Morris 
Connary, de Schaylorvtlle, N. Y., 
pendant qu’il était ivre, blessa sé 
rieuse ment de trois coups de cou 
teau à la tête un canadien du nom 
de Félix Allier. Connery a été 
condamné à six mois de prison aux 
travaux forcés pour avoir troublé 
la paix publique, et aussitôt qu’il 
aura servi son temps il sera de 
nouveau amené devant la cour 

assaut avec intention de

L Entrepreneur Meublier, Menuisier,liffles de $6 à $20, <L 
du nord et japonnais 
il m'en reste quatri- 

de loup■

3 déc.
Sf». 530, Rue SUSSEX, Ottawa,

lu 150 peaux 
pelleterie se ven 
car les prix sont très

M. GRATTON est toujours heureux d’en
treprendre quelque travail que ce soit,Voitures pour Enfants Construction et réparation de Maisonsd dépôt de robes de 

: moins cher qu'aucun 
acheter et mes prix

3. TAC ivBERRY,
Encanteur

Meubles de toutes sortes pour, Charte 
bre à coucher. Salon et Salle à 

manger.
Le tout exécuté avec soin, par 

compétents, et à

DES PRIX 1RES ftfODERÈS.
ter Oct. 1883

Pour les meilleures ferronneries à bon mar
ché, allez chez,

McDougall &cuzner
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la j

CROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,
CHAUDIERES, OTTAWA,

Cages pour Oiseauxpour
meurtre. Ce brigand court une 
grande chance de travailler pour 
l’Etat pendant quelques années.

—Samedi dernier, on a décou
vert dans la rivière de Saco, Maine, 
le corp- de madame Josephine 
Guertin. de Braddeford ; elle était 
âgée de 40 ans et sujette à dés atta
ques d’aiiéaalion mentale. On cru.l 
qu’elle s’est suicidée.

—Dans une chicane qui a eu 
lieu entre uu hôtelier et un cana
dien nommé Ethier, à Hartford 
Con., ce dernier a été tuép r une 
balle de revolver que l’hôtélier lui 
a tiré au cœur. Ethier est tombé

des ouvriers

m E. G. LA VERDURE la

MACHINES A COUDREService Civil Et à MATTAWA, P.Q.No. 9ft Rue RIDEAU. MCDOUGALL & CUZNER Le plus grand as. ,rt«v. .»L de Machines 
à Coudre des

MEILLEURE A A *î SHèL'Eb
amenn? des aspirant; 
menceront MARDI, le 
es demandes d’admis - 
usqu’au 1er avril : les ,* 
aeront alors expédiées 
pées, dûment remplies 
iinens auront lieu dans 
etown, Halifax, Saint- 
:, Mou tréal, Ottawa- 

Hamilton, London 
a, G.B , en conformité 
:te du Service Civil di

31 Octobre 1883. la

J. B. €. BUNN Aux Inventeurs 
J. Coursoile & Cie. i

it aux conditions le /.if «les, comprc- 
îaut (pour usait • 'e*tique/
iftoynl, WIInou, S.«u.n I, W« cd, Wan* 

■er, NowFUfiuAil, » ite, 
Wheeler «VÊImi i.

Epicier, ree Dalhousie,
A. OUT1BT CI

(Machines à Coud, o pour fabrique) 
Wanzor I) et K.

Eingei de Wilsin No. 2.

Solliciteurs de Brevets d’Inve/Ui 
Dessins de Fabrique, Marque 

de Commerce et de Bois „ . , „
Agences et Correspondant, aux lit,. M"*™?. >,ff'f ^

Cnls. en Angleterre et en France. e 61 avec 10 ,ra llur-

MAGASIN DE F LEV K
(porte voisine de son établissement.) 
M. Dunn vient de recevoir ua grand as- 

iment de farine, grains, etc., qu’il ven
dra à des prsx tris réduits. M. Dunn a l’in
tention de faire le commerce de

raide mort.

icement commencent 
mai, et les candidat/ 

leurs noms au 
vers départements, qr.', 
Conseil des Examina-

Le club des chasseurs Saint 
Hubert, d’Ottawa, donnera ce soir, 
à la salle St-James, rue Spaiks, un 
grand concert. I<es meilleurs ar 
listes d’Ottawa y prendront part. 
Déjà un grand nombre de billets 
sont vendus.

Machines de Jones à rapiécer pour es
fabricants de chuussuret.r? J. COUKSOLLE & Cie., 

Chambrk Victoria 
Vis-à-vis •) bureau des Brevets,

OTTAWA, Omt.

FLEuit et de GKAlnS en tiROS
R W. MARTINseulement, en sorte que les personnes 

ayant besoin de ces articles trouveront 
à proximité tout ce qui leur faudra.

Ottawa, If Avril 1194.

“LiSüEÜR,
Ex. et Secrétaire S. O > 36, Rue Rident?. 

1er Pév. 1884
B. P.—Boite 68. 

24 Fér 1883lae14.
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Je ne compri 
il en se dirigea 
la rue de Babj 
comprends pa; 
que Grabrielle 
jeune homme i 
térêt à me mer 
je ne puis adm 
ait injurié l'ai 
que celle-ci l’ei 
une première i 
iemeut, G-abrie 
Les agents soi 
ont emmenées, 
prends jusqu’à 
Mais pourquo 
monter en vo 
a-t-on pris Gra 
folle ? C’est bi 

com

1

i
* i *

que je ne 
tout, c’est qu’l 
quée devant 1 
police, Grabrie 

i mise immédiat 
D’ailleurs, elle 
de moi. Comi 
je n’aie pas ( 

quarante-huit ] 
et deux nuits 

Non, non, ri 
brusquement, 
main sur son f: 
cela n’est pas 
fait incomprél 
perds.

Il se remit à

!

1

>

pas.
i Sur le bon 

une station de 
ce II prit ui 

» conduire suc»I

cinq ou six coi 
- lice, où il pour 

Grabrielle et 
avaient été cou 

On lui fit pai

1

f> se :
—Nous n’ai 

deux femmes d 
nous n’avons i 
eance de cette a 

Morlot ne sat

H ser.
Après avoir 

lumière, il se n 
ténèbres.

Il se rendit à 
police. Il fut 
que ni l’avant 
le, ni le matin 
aucune femme 
gnalement de 
été amenée au 

Cependant 
voir s’en tenir 

. les rapports de 
saires de po ice 
banlieue arrivé 
depuis deux jo 

Il ne trouva 
Il avait mis { 

Tes à faire ce tr 
Il était en fa 

indéchiffrable, 
que faire, il si 
sortes de conj 
vraisemblables 
autres. Il la n 
pour en recuei 
zarre encore. . 
de clarté ni en 
lui. Il était i 
nuit épaisse, 
sentait découra 
desespéré.

t

I

♦ ,
i.S

T B “CT 1"À

FAUTE i
TKOISIE1

Atte
d<

A liv>

uelques unes de nos Modes

à
AOXFORD

(Un joli chapeau pour jeune homme)

<„LAIkVrOM.
( Très léger el flexible.)

TRESS1& Cie
(Le meilleur chapeau anglais connu)

Commandes exécutés avec promptitude.

R. J. DEVLIN.

TEMOIGNAGE CONVAINCANT LA SAIÎTEJJH DEVOIE, 
I-A M1LAÜ1B IIS CRIHIS!Servez vos Intérêts

Montres et Bijouteries de toute qualité
Je me suis démis l’épauie à la suit 

d’une chute, le 5 octobre 1881. Les flot
teurs furent appelés, mais ne purent ie- 
mettre mou bras à son état naturel. Ajn■* 
121 jours de souffrances atroces, j’allai! à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, r 
médecin réussit à me remettre le bra? ti 
position, mais les nerfs étaient tellemei • 
contractés que je ne p uvais plus que p,> 
mon bras à ange droit. Les nerfs f. 
naissaient être on fil d’acier ; j’appliqi t 
tous les remèdes c rdinaires, de :'alcool- 
du vinaigre, du Brandy et Je l’ai nu 
mais sans aucun effet marqué. No’ I 
avions une petite quantité de votre ai:.-K 
et Uniment d'huile. C’est le remède qi.u 
donné les mei leurs resuUets. Je n- 
trouvé que dans une pbarrn- cie et en pet in 
quantité, et ayant dema- aux pharme 
ciens pourquoi ils ne garu aient pas cer» 
mède; “ Eh J)ien, me répondireut-ils, i ou 
ne savions pas que ce remède avait au 
tant de valeur. ” Ils ont été tellement sa 
tisfaits de mon témoignage que depuisuj 
en ont acheté et en ont vendu des quai 
t'tés. Mais comme je ne pouvais attendît 
vu que l’on parlait déjà do me mettre ' oi. 
l’influence de l’Ether pour operer sur noi 
bras et détendre les net Js. J’ai p i du 
vous écrire immédiateme n pour vuui n 
mander de menvoyer six bouteilles, -i,« 
avant que la seconde fut épuisée, les 
étaient détendus et je pouvais me. ser : 
de mon bras avéc facilité et sans doiut*- 

Permettez moi de vous dire que ..o 
nous servons habituellement devoir, ar 
nica et linimo .1 d’huile comme reme* 
pour les brûlures, écorchures, en U» se 
maux de reins et on général pour i un
ies maladies externes et cela uv* r < * 
meilleures résultats qu’aucun remè 'e i 
peut donner. Mon médecin donne son e. 
tière approbation a ce remede.

Votre tout dévoué,
Kkvd. U. Goohijé,

Pembroke, N. 11.

Chaque article est 
représente, sinon la ve
Reparations gi«r»iitieR.

Verrez «le montre* 10e.

garanti tel qu'on le 
mte est nulle.

il
------DU------

HENRY NOREZ, Or. BAXTER.

Le Ml
*0 RUE RIDEAU,

Porte voisine du London Chop House,
près du pont. MM ViïG IAL

2 avril 1884 CONTBB LA
l>yap©i>*i<N Perte d’ippetil, 

IiidAgiwIion, CoiiHtipatio -» 
Habituelle, Mal de Tele 

etc., etc., etc*.CLACK ! CLACK !
PRIX, üô cb. la BOUTEILLE.

Vendu partout, et par C. 0. DACIER, 
Ottawa.

>iou8; soussignés, marchands de glace de 
ville, avons conclu les arrangements 

la saison 1884 :
cette
suivants pour 
Du 1er mai au 30 septembre, 10 lbs. de

glace par jour pour la saison.............$5.00
20 lbs par jour t our la saison................. 7.50
Au mois, 10 lbs. pi r jour par mois 1.50 

do do ....... 2.25

15 mai ls*'

do 20

ÜSH8ÉLe tout payable d'avance 
Aucun ordre au mois non accou 

du montant requis, ne sera pris en r. 
ration.

-pagné 
onsidé-

SüU MISSIONS(Signé.) J. CHRISTI.V & Ont 
D. N. CHARLEHOIS 
M. LA POINTE A Oie DES soumissions cachetées, por 

suscription “ Provisions et Eclaira 
la Police à cheval,” et adressées à P Hono
rable Président de Conseil Prive, Ottawa, 
seront reçues jusqu’à midi de Jeudi, le 1er

Des formules imprimées 
contenant tous les renseignemci 
quant aux articles et les qualité 
seront fournies par le soussigné.

On ne recevra que es soumissons qui se
ront faites sur ces formules imprimées.

Le département ne s’engage pas d’accep
ter la plus basse ni aucune des soumissions.

Chaoue soumission devra être -----------
née drun chèque “ accepté " par une ban- 

i canadiem-e, pour une somme “ égale à 
s pour cent” du to ta de soumission 

quel chèque sera confisqué si la 
refuse de signer le contrat sur de 
ce faire, ou si elle néglige de compléter 
service entrepris. Si la soum seion n'est pas 
cCeptée le chèque sera remis.

11 ne sera rien payé aux journaux qui pu- 
bliront ce-te annonce sans y avoir été d’a
bord autorisés

rtant I*
Ottawa, 21 mars 1884. 3m

Lu Restaurant (pJ”
Numéros 13 & 14, Hue KL6!N de sonmissio 

nts vou _ 
s requises,Le restaurant de première clc'.se n’est 

qu’à quelques minutes de marche d tous les 
principaux hôtels Toujours à po. it. huî
tres, et primeurs de la saison. R ?vas à 
tonte heures. L

IM de

Ayant souffert du Rhumatisme pendar. 
longtemps, on ui’a conseillé de fane re
sale de votre Arnica et liniment d’hui 
La première application me donna u si 
lagemenl immedia , et maintenant je? .. 
capabla d’agir à mvs ulfaires, grâce à vol 
médecine merveilleuse.

Je nis votre tout dévoué,
W,%H. Dickiso.n,

218 vue S . Constant, Mont-éa..
En vente chez L. •. ). Dacier, rue Susse:-.

Ottawa.

La salle à manger des unies 
étage. On fait une svécia- 
aux huîtres et des diners

premier
soupes e accompa-

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. IL SPENCER,

Propriétaire
r 11-* 

personne 
mande de20 mars 1884 !”

CHAPEAUX !
«I. il. MCI A,u,

PEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER
BT VITRIER.

FRED. WHIT
Contrôleur.MODES DU PHIN TEMPS. Ottawa, 17 Mars 1884

L’assortiment de Chapeaux est des plus 
complets, et dans ns-mmus hem
DiSS LES DIRMERS GMTS

Les -om nissaires d’école de T Ile des 
Allumettes demand nt des instituteurs 
pour l’école catholique du village de 
Chapeau. Ces instituteurs doivent tenir 
un diplôme d’école modèle, et pouvoir en
seigner l'anglais et le français.

S adresser au soussigné, et stipuler le 
salaire.

TEREVCE SMITH, Sec.-Tréa.
Chapeau, 15 avril 1884.

Venant directement des manufactures,

Marchand de

PEINTURE Cap Js ce Ceouchouc,
Parapluie* 

Bin vraies faits par le* Sau
va ses, etc.

ET DK VITRES,

526 RUE SUSSEX
O T T A W A H. L. COTE

M. Arial ee charge de toute 
commande dans sa ligne d’af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bou 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

128, Rue Rideau
CHEMIN DE FERDR. ROBERTSON. L.Ü.S.

DENTISTE «CAMAHAÜ”
Gradué du collège 

delphie et du collège 
Toronto.

BUREAUX, 25 rue SPARK , 
(En face de l’hôtel Ru 

Dix années d’expérience.
3 mars 1884

des dentiste de Phila- 
royal des dentistes,Les propriétaires trcuveronl 

un grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

LA

VOIE LA PLUS COURTE
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points à l’est.

CHANGEMENT D’HEURE.

17 mars 1883 la 1 a

Poudres de Condition d'Alexande- mm D’HABITS
itOlI.SI.N point les KOtiXO.W D’AUTOMNE ET D’HIVERKT Ain SES

CONVOIS a PASSAGERS^MEDECINES CELEBRE." iCHAPEAUX et CÀSQ JES, Tous Les JoursPOUR .'.BS
•st des p .» considérables et comprend 

‘octes les nouveautés.03a.«E>XDr{a,xji:4K
CHARS PULLMAN.Agent a Ottawa STRATTON. 

oins des rues iJalhousie et Saint-Patrick 
VIS.—Les médecines ci-dêssus, célè

bres dans tout le Canada pour leui 
efficacité, :ie se trouvent que chez M. (. 
STRATTON. Je ro*lr> -loue le publie -■ 
garde contre les contrefaçons.

Iiotre as? oivuneot est même trop conside
rable, nous voulons le diminuer en

Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont
réal, avec le chemin do fer Grand Tronc. Ver
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux vi les do 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany, et New-

A fESIMT A Ws MARdii.
NOTRE ASSORTIMENT DE

A partir du lundi 19, Nov. 1883, les trains cir
culeront comme suit *
Partant fl’C e E MI S E sT. ALEXANDER Ottawa• I Arr. ft Montréal. 

11.35 a.m.
I H.20 p.m.

0 Nov. 1882 ta
4.50 |>.iu.•ie toute description, est le plus considé

rable qui soit eu celle ville.

Vus Prix sont lies pins Populaires.E. VfcZiNA Pr’t de
8.4

Montréal. I Arr. ft Ottawa.
I 12.20 p.m.
I 8.00 p.m.

Tous les convois à passagers se rendent direc
tement à Montréal, sans changement de chare 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir, Le tr 
tawa à 4.50 p.m 
Bonavtntu

usBIJOUTIER et HORLOGER
No, 536, Rue Sussex,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOEL ET

DU JOUR DE L’AV
^Assortiment complet de Bagues,. 

Epingles, Boucles d’oreilles. M 
en or et en

A MOITIÉ PRIX

VA it IETE PRESyU’INFINIE DE
COLS,

GRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
LiNGli DE GGRPS, ktîj.

Annr hux
ram partant d’Ut- 
orde à la Station 

: l’express de
p.m. se race

ire à Montréal avec l’express de 
le Vermont Central arrivant à 

ins à 10.40 p.m 
lontpellier 1.00

nuit par le 
St-Albans à277, BLE WELLlittiT N.

G- Gagné et Cie
, Burlington 12.10 

a.m., Montpellier 1.00 a.m., White River 
Junction 2.55 a.m., Concord 6.35 a.m,. 
Manchester 6.11 a.m., Mashua 6.55 a.m.» 
Lowell 7.33 a.m., et Boston 8.30 a.m.

i train se raccorde à Nashua 
trains pour Worcester, Providence et 
les points sur le N. Y. & N. E. R. IVg.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’express de nuit 
veuauv de Boston et New-York viâ Spring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m., 
viâ Fichburg à 6.00 p.m. et New-York A 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du

*ge fait à ordre sous le plus cou; 
délai à des prix modérés. 

AGENT pour la célèbre montre Waltl

E. VEZIITA,
<>5 mars. 1883 avec les1rPorte volMlne da VARKTT MAI 1„

1er dec, A. PHILIPPE E. j’ANET, L. li.1 ai

SoHicileur, Procureur, Notaire, etcD RIO,si &, U..LO UVE,
ARTISTES-PHÜTOGRAPHES,

HO Rue Soarks et 569 Rue Sussex,
BUREAU I

Coin lies Rues RIDEAU El SUSSEX,
OTTAWA.

Entrée sur la rue Sussex. 
1er min 188

CHEMIN DE PREiïtlc.iE CLASSÉ.OTTAWA.
Nouveaux fonds do scènes variés, peints 

par les meilleurs artistes du Canada.
Grands avantages pour les fêtes.

Un© douzaine d© Portrait*.
CABINET SIZE,

et un cadre valant $1.00, pour
$8.00.

Photographias de toutes grandeurs, satis 
faction garantie.

Une visite est sollicitée chez
DORION et DELORME,

No. 140,
569 rue Susstx, eoin de la rue 

18 Oct. 1883

i* KT RAILS NEUFS EN ACIER
Les passag.-re pour le Sud et .l’est changent do 

chars à la gare Bonaventure à Ai ontréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans quo 
le passager ait à s'en occuper.
^ Lebagage est chéqué pour n'importe quel en-

1 es billets et tout autre renseignement peu
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronu 
rue Sparks, etau dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien 
laquelle est en avance de trois minutes arec 
l’heure d’Ottawa.

SPRUCING
t \ Une des meilleures prepu- 
rjl rations offertes jusqc r 
jk. au public, pour le soûla* 
Yf ment immédiat et la g;.. 
S8a ' rison de la Toux, du Rhim- . 

de la Bronchite, de V fc • - 
rouement, de la Crou 
de toutes fea maladies 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25 e’ 
50c la bonteule.

B. B.RctiALE, Chimisti 
Montré»1

I

s;:
D. 0. LINSLEY,

Gérant-rue Sparks et 
Rideau. E. 0. WINNIE,

Agent gée. des passagers 
Ottawa» 19 Nov. lot*.la. .8 Isa.

L'A AUTRE TEM0I6AA6E
Montréal. 29 janvier 1881. 

Monsieur C. D. Giroux, pharmacien, G01, 
rue Notre-Dame ouest, Montréal.

Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais essayé les 
unes après les autres toutes les prépara
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le deve
nir en aussi peu de temps.

Sur votre recommandation, j’essayai la 
Valéria ; la première boite a arrêté com
plètement la chute de mes cheveux , à la 
seconde ils ont cfmmencé à repousser, et 
après en avoir usé trois boites de Valeria 
j’avais une chevelure aussi forte qu’aupa- 
ravant C’est un plaisir pour moi de pou
voir vous donner cette faible marque de 
reconnaissance et je conseille à tous ceux 
qui auraient le malheur de perdre leurs 
cheveux de se servir de La Valeria.

HUBERT LAROSE,
No. 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

Avis de Déménagement
A partir du 1er Mai prochain, M. JMS. 

SENEGAL, entrepreneur de pompes funè
bres, transportera son établisse ment dts 
Nos. 261 et 265 rue Da bous e au

Coin des rues Balh.isie et York,
et continuera à exécuter tome commande 
que le public voudra bien lui confier.

JOSEPH SÉNÉGAL,
Entrepreneur.

NOUVEAU MAGASIN

PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES
ET EE EECGRA'IIUN 

No. 208, Rue DALHOÜSIE, Ottawa
TENU PAR

GEO. PHILBERT
ï’roprié'fcaire

M. GEO. PHILBERT, se charge de toute 
commande que l'on voudra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la cam- 
e*eont priés d’aller lui rendre une 

d’acheter aille
pagni

GEO. PHILBERT,
208, RUE E iLIlOÜSIE.

Il fév. 1884.

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL
82—ARRANGEMENTS D'HIVER—83

A partir de LUNDI, le 4 DECEMBRE, 
les trains voyageront tous les jours (di
manches exceptés) comme suit :
Départ de la Pointe Lévis
Arrived à la Rivière du Loup..... 12 55 p. m,

Trois Pfsloles.............. 2 05 p. m.
Rimousüi.................... 3.49 p. m.

...... 8.35 p. m.
......« 9 15 p. m.
- ...11.17 p. m.
------12.52 p. m.
.......  4.00 a. m.
......- 7.30 a. m.
........ 12.45 a. m.
ii “ la Courb" 

des Chaudière ’ avec le train du Graud- 
Tronc quittant Montréal à 10 p. m.

Les Vains d’Halifax et Saint-Jean se 
endent à destination le dimanche.

Les trains quittant Halilax à 2.45 p. m.
Saint-Jean à 7.25 p. m., arrivant à 

Montréal à 6 05 a. m. en se 'accordant à 
a couvbo des Chaudières avec le Gram 
Troie à 9.23 p. m., restent à Campbelltor 
le dimanche,

Le char Pullman qui part de Montréal 
les lundi, mercredi et vendredi se remi 
directement à Halifax, et celui q 
mardi, le jeudi et le samedi 
Saint-Jeau.

Pour billets et tout arrangement cou 
cernant le fret et les passagers, s’adresser!

R. G. W. MacGUAIG

8.10 a.m

do
do
do bellton-

Dalhodo
Bathurst........
Newcastle. ...
Moncton..........
Saint Jean......
Halifax............

Le train ?e race rd

do
do
do
do
do

ui part le 
se rend à

D. POTTINGS»,
Surintendant générai, 

Ottawa. 19 Déc 1882 la

UNE INSENSÉE

Une femme du nom de Maggie 
McDonald est arrirée véndredi à la 
gare Bonaventure à Montréal ot 
s’est de suite rendue à l’hôtel Salva, 

la place Chaboillez pour y 
passer la nuit.

Durant la soirée, on s’aperçut 
que cette femme voulait se suicider. 
Elle avait ouvert la fenêtre au 3e 
étage de l’hôtel et essayait de se 
jeter dans la rue.

Le sergent Charbonneau l’amena 
à la station et trouva sur elle une 
somme de $42 qu’elle dit avoir 
gagnée en travaillant aux manu
factures de Cornwall. Comme elle 
paraît troublée, on a résolu de ne 
pas la laisser partir et l’on a télé
graphié au chef de police de Corn
wall pour avoir des renseignements 
sur son compte.

Horaire des Cliemir» de Fer

OTTAWA
Pacifique canadien.—Départ pour 

l’Ouest : express 10 45 a.m. ; express 
12 25, 3.45, 10.30, p. m. Pour 1 Est: 
train régulier, 8.15, a. ni. ; o.oü p. 
m. ; train rapide, 4 45 p m.

Atlantique canadien. — Départ 
des Chaudières, 7.45 a. m. 4 35 p. ni. 
Le départ de la gare de la rue Elgin 
a lieu 15 minutes plus tard.

sur

EXCELLENT AVIS

Lecteurs et lectrices ayez ^ tou
jours soin d’ajouter le nom de l’Etat 
et celui des villes ou des villages 

vous écrivez des lettres aux 
Rien d’étonnant en

quand 
Etats-Unis, 
effet à ce qu’il y ait souvent des 
méprises dans l’administration des 
postes, aux Etats-Unis et qu’il s’y 
égare par an 4,000,000 de lettres. 
Il y a dans l’Union tant de localités 
qui portent le môme nom. En voici 

liste qui est très curieuse :
Il y a 9 Philadelphie, 8 Pitts

burg, 18 Brooklyn, Il Boston, 5 
Baltimore, 16 Buffalo, 17 Burling
ton, 77 Charleston, 4 Chicago, 8 
Cincinnati, 10 Cleveland, 19 Colum
bus, 25 Cayton, 5 Détroit, 2 India
napolis, 25 Louisville, 8 Memphis, 
3 Milwaukee, 14 Nashville, 5 Oma
ha, 24 Portland, 15 Quincy, 22 
Richmond, 25 Springfield, 15 St- 
.Toseph, 4 St-Louis. 12 St-Paul, 7 
Toledo, 30 Washington, 13 Wil
mington, 28 Williamburg.

Comprenez-vous maintenant?

PETITE GAZETTE
Baltic Creek, Mich, 31 jam 1878.

Messieurs—Ayant souffert pen
dant un certain nombre d’années 
d’indigestion et de débilité géné
rale ; suivant l’avis de mon 
médeciir je me suis servi d’Amers 
de houblon et je dois dire qu’ils 
m’ont donné un soulagement près 
qu’immédiat. Je suis heureux de 
pouvoir donner ce témoignage en 
leur faveur.

une

Thos ii. Knox,

Demandés—Des agents pour la 
vente d’un magnifique ouvrage— 
S’adresser à J. P. Auld, Hotel La- 
berge, Hull.

Aucune préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber
culeux et l’hydropisie.

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb. Prix 25c. la 
boite. En vente chez G. O. Dacier 
et H. F. MacCarty, Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 

nbreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

NOUVELLES DES ETATS-UNIS

Il y a plus de 10,000 étudiants et 
environ 500 professeurs dans les 
collèges catholiques des Etats-Unis.

Un nouveau traité de théologie 
morale, spécialement écrit pour les 
Etats-Unis, sera publié bientôt par 
le rév. P. A. Sabatti, ri. .1.

11 a été importé aux Etats-Unis, 
en 1883, 15 millions de douzaines 
c’œufs. La production indigène est 
de 450 millions de doazai:'3s.

11. Amédée Dubé, de S-: nt-Jean 
£ap..,te, Louisiane, a eu eu sa pos 
session un poulet lort curé ux. Ce 
polit animal était pourvu v 4 pattes 
e. de 4 ailes très bien dév 'oppées. 
C .mne il arrive toujours avec ces 
petits phénomènes, le poulet de M 
Dubé .i’a pas vécu longtfmi*.

Les élections municipales ont en 
lieu lundi, ie 7 courant, à S ir..ur, 
Mass. Plusieurs de nos co-na' ai aux 
ont été élus à des charges pu’ .ques. 
Ce sont M. Joseph S. Richar.., cou 

_ , le Dr M. Fontaine, évalua 
leuv ; M. Jos. B. Quevillon, m imbr 
de la Commission de Charité ; ( 
MM. Louis Frigon et Dolphis Pov

not

—J. L. Beaudry, maison de tail
leur New-York, No. 523, 
Sussex. Pour un habillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnifique assor
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

Ottawa, Ont., 1U Juillet 1880' 
Cher Monsieur,—J'ai beaucoup de plai

sir à recommander l’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, et toutes les allecti 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adultes, car j’en ai fait usage pendant dix 
a danr ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, et nous croyons que chaque 
famille devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Tout à vous. John Hill.

rue

: Hier ;

i:n, constables.
M^r de Springfield a fait lroit ' 

la demande des Canadiens de Mil! 
bury, Mass., et leur a accordé tr 
prêtre de leur nationalité. M l’abb 
Charland, qui a été nommS à !.. 

ié à la nouvelle cure, e.-t u
jeune prêtre ayant fait preuve c Pas de humbug—Encore un nou- 
tact, d énergie et d un devouemei veau témoignage en faveur de la 
a toute epreuve dans plusieurs coi. pa/m-a< Qu’on lise la lettre de M. 
gregations de la Nouvelle-Angh Qirouard, dans laquelle l’ex-député 
terre ou il a exercé son minister ^ Kent, reconnaît que cette inesti-

Le corps de F. X. L’Heureux. niable préparation lui a rendu la 
été découvert vendredi, dans l< chevelure qu’il avait perdue. Avec 
eaux de l’étang à South Worcester : une pareille découverte il n’y a 
Mass, .lit le Travailleur. Le défun ; plus lieu de rester chauve. Avis à 
souffrait depuis longtemps d’un tous les intéressés, 
cruelle maladie et vivait seul, sa A ce sujet, il est bon que nous 
femme l’ayant abandonné il y .. prémunissions ceux qui font usage 
quelques années. Un croit que dan -1 de la Valéria contre la disposition 
un accès d’aliénation mentale eau; - générale à en employer plus que la 
par ses souffrances physiques 
morales, le défunt aura mis fin 
ses jours.

direction l’indique. Il est absolu
ment nécessaire de se conformer 
sti ictcment aux directions. L’excès 
est nuisible.

PAS DE HUHBU6 !
litalie^ju Broad^vav’l’Gttawu1- ' i La Valeria continue d'opérer des cures 
lltaire.au uroaaway a uiiawa, > étonnantes. C’est incontestablement le 
toujours heureux de montre, son meilleur remède connu pour empêcher la 
grand et nouvel assortimuat des chute des cheveux ou les faire repousser, 
plus belles marchandises qui aient Le dernier témoignage,spontané comme 
jamais été importées à Ottawa. tous ceux qui ont déjà été publiés, vient

Ceux qui ont habitude de* f.uv, J1 ^S 
habiller à 1 oronio ou a Montréal, ,je cette préparation. Il est de M. Girouard, 
économiseront de 40 à 50 pour cert I -x-député de Kent, Nouveau.Brunswick. 
en donnant leur commande n La voici.
Broadway.

Trois tailleurs de prem 
olasse sont maintenant emj! y s 
dans cet établissement populaire,
et M. P. G.
assuré les services de U. F X.
Halo, le tailleur célèbre <!• Mon
tréal, an quel il paie un sa u nés 
élevé, peut aujourd’hui garantir de 
première classe tout ouvrage fan 
dans son établissent nt.

Vn fait une spécialité des habits 
i» cérémonie au Magasin Militaire 
Broadway,

Bouctouche, N.B., 4 jeirier 1814. 
MM. I.aviolette et Nelson,

Pharmacie
Montréal.

îAoi*6 z-vous la bonté de m'envoyer 6 ou 
tea de la Valeria. J’en ai fait 
boite et le résultat a été tel qu 

veux sont repoussés très épais, 
sieura ici ayant été témoins que cette pom
made m’a donné une nouvelle chevelure 
désirent en faire l'expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Va

Aiiclair < étant

6 piu!

Votre tout dévoué,
G. A. Gikoüàrd,

Ex-député de Kent
La Valeria a déjà obtenu uh débit im

mense. Les commandes arrivent de tou
tes les parties du Canada et des Etats-Unis. 
Il n’y a plus lieu de rester chauve avec 
une pareille découverte.

A vendre chez tous les pharmaciens.

133 rue Sparks, Ottawa.
P. G. AUGLAlR, propriétaire.

QfrEn vente chm C. O. Dacier, 

pharmacien, rue Sussex, Ottawa.
i
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60 Cents dans la PiastreUN DEVOIR 
i US CRDIS!

Attendez pour la vente a 60 CEINTS dans la Piastre du Stock 
de M. P. ROCHON, qui doit commencer JEUDI, le 24,

et
>U------

m M TAL
N’oubliez pas, non plus, que dernièrement nous avons achète a JH ontrea! un

I Eli K Bill till It 150 CENTS III Ll 1111îrte d’,i ppellx, 
CoiiMtipalio i 
Mat de Tele 
c., etc*.

i.

ffi'jjc*la vente de ces deux Stocks commencera JEUDI, le 24. A vous d’en profiter‘>£3®U BOUTEILLE.

par C. 0. D ACIER, 
Ottawa. C hez PIGEON, PIGfl.’ON & Cie., à la Boule Noire, Rue Rideau

sergent de ville. Elle ne tenait 
nullement, on le comprend à 
être menée an poste et à avoir 
à fournir des explications.

Eli vérité, je ne sais pas ce que 
vous ""oulez dire, prononça-t-elle 
d’une voix mal assurée ; vous 
me prenez certainement pour 
une autre.

Et elle jeta autour d’elle des 
regards éperdus.

Misérable femme ! reprit Ga- 
brielle en fixant sur elle ses 
yeux ardents, maintenant que 
je vous tiens, après vous avoir 
si longtemps cherchée, je ne 
vous lâcherai pas...Ah ! vous 
feignez de ne pas me reconnaître 
et vous dites que je vous prends 
pour une autre : Non, vous êtes 
Félicie Trélat, la voleuse d’en
fant ! Vous verrez, misérable, 

Il y a la justice,

f RENCONTRE IMPREVUE

Disons, maintenant, ce qui 
s’était passé devant le cimetière 
de l’Ouest ou du Mont-Parnas-

Aorès s’être é.oignée de l’hô
tel de Coulange, devant lequel 
elle était restée environ un quart 
d’heure,
lippe l’avait dit à Merlot, le ha
zard seul avait conduit Gabriel- 
le sur le boulevard de Mont- 
Par assc.

Elle marchait le long du mur 
du cimetière, absorbée dans ses 
tristes pensées, les mêmes tou
jours, lorsque tout à coup, dans 
une femme, qui marchait d’un 
pas pressé et en sens iverse, éga
lement le long du mur du cime
tière, elle reconnut sa fausse 
amie d’Asnières, Félicie Trélat, 
ou plutôt Solange, l’associée de 
Blaireau.

Gfabrielle ressentit une forte 
commotion et il lui sembla que 
tout se retournait en elle. Un 
instant son cœur cessa de battre; 
son sang s’arrêta dans ses veines, 
la respiration lui manqua et elle 
chancela comme si elle allait 
tomber. Un tremblement ner
veux la saisit et il lui fut impos- 
sible de faire un pas en avant. 
Mais ce ne fut qu’un moment de 
faiblesse causée par la violence 
même de son ■ mo1 ion.

Solange arriva près d’elle et 
allait passer sans la reconnaître 
lorsque Gabrielle, le regard plein 
d’éclairs, se jeta devant elle et 
lui barra le passage.

Instinctivement, Solange fit 
deux pas en arrière.

L’œil enflammé, menaçant, 
Gabrielle marcha sur elle.

Solange qui ne la reconnais 
sait pas encore, la regarda avec 
surprise et murmura :

—C’est une folle !
Elle voulut s’éloigner. Mais, 

avant qu’elle eut le temps de 
faire un pas, Gabri lie bondit 
sur elle et la saiiit par le bras.

Solange essaya de la repous
ser.

—Vous ne m’échapperez pas, 
misérable ! dit Gabrielle d’une 
voix rauque.

Solange tressaillit, et son vi 
sage se couvrit d’une pâleur li
vide Au son de la voix, elle 
venait de reconnaître sa victime. 
Cependant elle se remit promp
tement et voulut faire bonne 
contenance.

—Laissez-moi passer mon che
min, dit-elle ; je ne vous connais 
pas, que me voulez-vous ?

—Ah ! ah ! vous ne me con
naissez pas ? ripos a Gabrielle 
d’une voix frémissante, liegar- 
dez-moi donc ! Non, vous détour
nez les yeux, vous n’osez pas 
me regarder. Je suis la mal
heureuse que vous avez tromoée 
par vos paroles menteuses. Vo
leuse, voleuse d’enfant ! Je vous 
ai retrouvée, enfin, nous voilà, 
je vous tiens ! Oh ! vous ne m’é- 
chapp'-rez pas !...Infâme, qu’a: 
vez-vous fait de mon enfant ? 
Kendez-uioi mon enfant Irendez- 
moi mon enfant !

Solange commençait à sentir 
la peur s’emparer d’elle. Son
geant à prendre la fuite, elle fit 
un violent effort pour se déga
ger. Mais la main de Gabrielle 
critpée sur son bras, serrait 
comme des tenailles.

—Je veux mon enfant ! Je 
veux mon enfant ! criait la jeune 
fille.

La situation devenait dange
reuse pour Solange, car eile 
craignait de voir apparaître d’un 
moment à l’autre le képi d’un

r; x.yy.r:vuv.ut.t qT :BvJILLBTOIT w
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3SIONS FAUTE ET CRIME (■EXTRAIT mm TORDUS ARTI-SLAMm dll D GUILLIÉ 
Préparé parPAOL GAGE, Ph'«», seul Propriétaire, 9 r. de Greaelle-St-Germain, PARIS

L’action do VÉLIXIR GUILLIÉ ost touj 
bienfaisante. Comme Purgatif, il est tonique 
en même temps que rafraîchissant ; il aide et 
corrige toutes les secrétions et donne d 

Une expérience de plus de soixante années a 
était d’une efficacité incontestable contre toutes les

FIÈVRES ÉPIDÉMIQUES, DVSSENTERIES, CHOLÉRA. AFFECTIONS GOUTTEUSES jjj

et en général comme dépuratif dans toutes les M ALADIES CONGESTIVES,
Ixs Pilule* d'Extrait d'JÉlixir du Z>r Hull tic i • .vo;. n 4>
•tit volume, toutes les propriétés tonùpurgatires >•( dé/iur.r res . rr Élixir, fs

de temps.

h
sv.

cachetées, portant la 
ans et Eclairage pour 
;t adressées à l’Hono- k
ouscil Privé, Ottawa, 
midi de Jeudi, le 1er

force aux organes. N’exigeant pas une ditoe 
«frère, il peut être administré avec un égal 

aux vieillards sons 
spèce d’accident

démontré que Y Élixir Huklliv

enfants et
e la I crainte d’aucune e !comme madame Phi-TltOISIBME PARTIE

‘ibiées de soumission, 
mseignemeuts voulus 
les qualités requises, 
soussigné.

■es soumis:
. ♦ ,

(Suite)

Je ne comprends pas, se disait- 
il eu se dirigeant vers le haut de 
la rue de Babylone, non, je ne 
comprends pas...Je dois croire 
que Gabrielle a été arrêtée, ce 
jeune homme n’avait aucun in 
térêt à me mentir ; mais ce que 
je ne puis admettre, c’est qu elle 
ait injurié l’autre femme, sans 
que celle-ci l’eût provoquée par 
une première insulte. Naturel
lement, Gabrielle s’est défendue. 
Les agents sont arrivés, ils les 
ont emmenées...Cela, je ’e 
prends jusqu’à un certain point. 
Mais pourquoi les ont-ils fait 
monter en voiture ? Pourquoi 
a-t-on pris Gabrielle pour 
folle ? C’est bien singulier. Ce 
que je ne comprends plus du 
tout, c’est qu’après s’être expli
quée devant le commissaire de 
police, Gabrielle n’ait pas été 

n mise immédiatement en liberté 
D’ailleurs, elle a dû st reclamer 
de moi. Comment se fait-il que 
je n’aie pas été prévenu ? Et 
quarante-huit heures, deux jours 
et deux nuits se sont écoulés !

Non, non, reprit-il, s’arrêtant 
brusquement, en appuyant sa 
main sur son front brûlant, tout 
cela n’est pas clair, c’est tout à 
fait incompréhensible, je m’y 
perds.

Il se remit à marcher à grands 
pas.

Sur le boulevard, il trouva 
une station de voitures de pla
ce Il prit un coupé et se fit 
conduire suce, ssivement chez 
cinq ou six commissaires de po
lice, où il pouvait supposer que 
Gabrielle et l’autre femme 
avaient été conduites.

On lui fit partout cette répon
se :

—Nous n’avons pas vu les 
deux femmes dont vous parlez ; 
nous n’avons aucune connais
sance de cette affaire.

Morlot ne savait plus que pen
ser.

Après avoir vu un instant la 
lumière, il se retrouvait dans les 
ténèbres.

Il se rendit à la préfecture de 
police. Il fut bientôt certain 
que ni l’avant veille, ni la veil
le, ni le matin, aucune femme, 
aucune femme répondant au si
gnalement de Gabrielle, n’avait 
été amenée au Dépôt.

Cependant il ne crut pas de
voir s’eu tenir là. Il compulsa 
les rapports de tous les commis
saires de po ice de Paris et de la 
banlieue arrivés à la préfecture 
depuis deux jours.

Il ne trouva rien.
Il avait mis plus de deux heu

res à faire ce travail inutile.
Il était en face d’une énigme 

indéchiffrable. Ne sachant plus 
que faire, il se livrait à toutes 
sortes de conjectures aussi in
vraisemblables les unes que les 
autres. Il la repoussait aussitôt 
pour en recueillir une plus bi
zarre encore. Il ne voyait plus 
de clarté ni en lui, ni autour de 
lui. Il était dans la nuit, une 
nuit épaisse, lugubre. Il se 
sentait découragé, il était affolé, 
desespéré.

sons qui se
cs imprimées, 

s’engage pas d’accep- 
cunè des soumissions, 
devra être accompa- 

ccepté ” par une ban
ane somme “ égale à 
ta de soumission, le- 
fisqué si la personne 
titrât sur demande de 
glige de compléter le 
i soum ssion n’est pas 
ra remis, 
aux journaux 
: sans y avoir

petit volume, toutes les propriétés toni-purga 
Elles conviennent surtout a la classe ouvrir, 

■ considérables des maladies et le
e cet Elixir. 
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qui pu- 
été d’a- I

vous verrez 
il y a les magistrats ; ils vous fe
ront parler, eux ; il faudra bien 
que vous leur disiez ce que vous
avez fait de mon enfant............
Ah ! voleuse, voleuse d’enfant

Déjà, plusieurs personnes qui 
passaient s’étaient arrêtées près 
d’elle pour écouter.

Solange chercha à se tirer 
d’embarras en payant d’audace. 

*Elie se tourna vers les témoins 
de la scène.
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FRED. WHITE,

Contrôleur.
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Blanchit «l rafraîchit la Peau.

Fait disparaître les taches de rousseur.,s xmm t com-
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nt des institute 

ique du village 
uteurs doivent tenir 
odôle, et pouvoir en- 
français.
isigné, et stipuler le 

E SMITH, Sec.-Tréa.

SAVON suivant I» formule du Dr 0. REVEIL 
Le plus doux A la Peau.
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Produisant le velouté de la Pêche.i (suite)

CHAPITRE II.

on obtient un produit d’une telle puissance 
curative et tellement varié dans ses opéra 
lions qu’il n’y a pas de maladie ni d’indis
positions qui puissent leur résister, avec 
cela qu’il peut être employé,sans danger par 
la femme la plus délicate, le plus faible in
valide ou le plus petit enfant.

DE FERiTOiwr D*p6t principal 207, rua 8aint Honora, Part».

1/. C. 0. D ACIER a ces médecines en dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex

1 GRAND Pi ulos de Noix Longues ComposéesA
s COURTE I>c -UctiAL.

Recouverte»lü“Des patients
Flottant entre la mort et la vie. “ 

Depuis des années, et abandonnés pu.- les 
docteurs qui soignaieut spécialement lu ma
ladie de Bright et autres maux des reine, <îu 
foie, de poitrine, ont été g «éris :

Des femmes rendues presque folles!
Par la névralgie, la névrose, pe. de 

sommeil et diverses autres maladies parti
culières aux femmes.

Des personnes accablées par le Ri - ; ma

in flam atoire et chronique, 
scrofule 1 

De F érysipèle!
Fluxions rhumatiques, impurev du san 

dyspepsie, indigestion, en un mol do 
les maladies auxquelles est sujette notre

5
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'RE

immiEAL Pour la guéii- 
son certaine d€ 
toutes les aflec» 
tions bilieuses, 
torpeur du toit, 
maux de tôle, 
in di çes tions 
étourdissement!

_______et de toutes let
le mauvais fonctionne

oiuts à l’est. CHEZ DES SOUMISSIONS cachetées adressées 
au soussigné, et portant la suscription 
“ Soumission pour Approvisionnements des 
Sauvages,” seront reçues à ce bureau jus
qu’à midi de JEUDI, le 1er MAI, 1884, peur 
la livraison -les approvisionn.imvnts ordi
naires des Sauvages, tous droits payés, au 
Manitoba et dans les Territoires du Nord- 
Ouest. Ces approvisionnements consistent 
en farine, lara séché, épiceries, munitions, 
ficelle, bœufs, vaches, lauréat 
mer,ts aratoires, outils, etc., etc

On pourra obtenir des forma 
missioi* et les détails r 
sionnements en s’adressant au so 
ou au Commissaire des Affaires d 
vages ù Régir,a, 
ges, Winnipeg.

Les soumissions peuvent, être fuites pour 
, i haque catégorie d’effets séparément, ou 
! pour tous les effets mentionnés daus la

Chaoue soumission de 
gnée d’un chèque accepté pur 
canadienne pour t u moins cin 
du montant des soumhsv 
toba. et dix pour cent du mo: 
mission b nour les Territoires d 
lequel chèque sera confisq 
sionnaire n fuse de signer le contrat sur 
daman :e de ce fa rî, ou s’il n’accomplit 
pas le serv ce entrepris. Le chèque sera 
remis si la soumission n’est pas acceptée.

Les soumissionnaires sont requis ae faire 
la somme totale de la valeur eu argent des 
effets qu’ils offrent de fournir, et de l’atta
cher à leurs soumissions, car sans cela elles 
ne recevront aucune considération

La soumission po -r le bœuf doit former 
une soumission distincte ; s’il y est mention- 

clle ne sera pas re-

Le département ne s’oblige pas d’accepter 
basse ni aucune des soumissions.

[Les journaux ne doivent pas ingérer cet
te annonce sans un ordre special de ce D6- 

ir ^entremise de l’imprim

L. VANKOUGIINET. 
tious-surintendant Géi ' ..

Affaires des Sauvages.
Dept. des Affaires des Sauvages.
— MtUiwa, 19 mars, 1884.
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1 WOODCOCK
4 PLUS DEou soutira:. .du malaises causés 

ment de l’estomac.
Ces pilules sont fortement reco 
mme él

* ! .
ement recoramandôvt 

;uu des plus sûre et des plue 
ôdes contre les maladies plue 

ne contiennent 
de ses prépirn»

ÜLLMAN. «n!taureaux, instru-

iles de r 
appro vi- 

oussitrné,

des S

emcaces retnenes contre le 
haut mentionnées. Elles 
pas de met 
lions. To

Bonaventure, de Moni
tor Grand Tronc. Ver- 
uns du chemin de fer 
it.les lignes s’étendent 
îtunes, et aux vi les do 
roy, Albany, et New-

ov. 1883, les trains cir-

Arr. A Ottawa,
12.20 i».»i.

agers se rendent diree- 
1 changement de chare 
tend imrnent de tous les

au Coteau avec le 
jronto et toutes les

1 étant un puissant purgatii, 
L'iministrô dans iv importf 

une de

enfant t 
DLI8 DU 

alk, sont
jiréparées avec, soin, avec un extrait cou* 
centré, tiré de la noix longue et combine 
avec d’autres principes végétaux, de ma* 
nière à les placer au premier rang paru, 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré
sent offertes au public.

B. E McGALE, Chimiste, 
Montréal,

n?’o°v1-frêle nature,
Ont été guéris par 

on peut en avoir la 
parties du mond

vant être admin

aucuneelatifsles Amers de i.ioubl 
preuve dans toutes de femmes, garnis et non garnis

CHEZ

Sau- quel cas, elles nt- contiennent aue 
ces substances délétères qui pourrai 
rendre préjudiciables à la santé des 
ou des personnes âgées. Les Pil 
Noix Longues Composées, di McGa

c connu.t ou au Bureau

AU CLERGE

omwi nmm works
WOODCOCKMontréal.

ccompa-
Olfei tn au detail a meilleur 

marelie que les prix 
du gros.

Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES,

nq pour cent 
pour le Mani- 

ntant des 
i du Nord-Ouest, 
ué si te f ournis-

I CALICES,
PA TE NES.

CIBOIRES,
CRUCIFIX, 

OSTENSOIRS, 
BURETTES, 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS, 

Et autres ornements d’autels.

I Pas une seule dame dans Ottawa ne de
vrait acheter un chapeau avant d’aller 
faire une visite au magasin populaire de

U1883
à 8 heures du Sirop des Enfants du Br Coderre

Ce sirop est prêpa- 
rée avec l’anprooa- 

_ tion des professe are
y‘- SSÿil lier K oie de Mode 

737 J'rrrcine 11 de Chirm» 
y|Ll'^ègie de Montréal,

. tiÆt . ulté de Médeci.
ilM NLJrr.Ja.--3l’- de l’Univereltf
ïf -rjâ lu Collège Victo.

t

1. WOO JÏOÎK,qui arrive à Toronto- 
e train partant d’Ot- 
tccorde à la titatioa 
al avec l’express do 
Central arrivant à 

a-, Burlington 12.10 
) a.m., White River 
Concord 5.35 a.mv 
i Nashua 6.55 a.m.» 
ston 8.30 a.m. 

i à Nashua avec les 
Providence et 

k N. E. R. IVs. 
Montréal à 8.45 du 

ic l’express de nuit 
w-Yoïfc v;â Spring- 
iâ Lowell à 7.00 p.m., 
m. et New-York A 
Montréal à 8.25 du

I 'Â

39 rue Sparks
né”1er avril 1884Cultes , t Ciboires <V rés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre A Ottawa

J. F. G ARROW,
170, il VE .'P II, K fi

Ottawa, 29 janvier 1883.

aucun autre article

M. A. DONALDSON
vient d’ouvrir, à Ottawa, 126 rue Cathcart, 

une fabrique de 
r * - ' J i, i,* . parlement, piFa m3 rrep rea de prmiere qualiîe j Reine.i

Le sirop des en* 
fan Gf est supôrieut 
à toutes les prépa» 
rat" >ns calmante 
of .tes aux raèret 

de famille pour couse er . santé de le 
enfants ; U peut être de ué avec la plut 
irrande confiance aux on ata dans les ca* 
aivants : Colioue. D;% uôe, D^sjenterit» 
entition douloureut.,, insomnie, Toux, 

.bume, Coqueluche, et<.
Demandez le Siboï du Dr Godkbbi et 
en achetez point d’autre.
En vente par tout le Canada et les Etats

Fut

; uu arti- < 
ides plus

économie de

né val desCette cé èbre farine prépa 
cle sans r val pour donner u 
nourrissantes et des pl

Les ménagères fen 
de 20 pour cent en s’en servant pour 
patisseries, pareequ’il taut moins de b 
et d’œufs.

SlSPDemandez la à votre épicier.
Ottawa, 31 mars 1884

arée estNOUVELLE MANUFACTURE lue pât

ont uneÎÜIE..E CLASSE
jIJOUTERÏEjj AWyitUSuilÇURÂViVE.^8 EN ACIER

id et .l’est changent do 
ire à A.ontréal où leur 
Irais extra et sans quo
>ur n’importe quel en-

nseignement per- 
eaux du Grand Trono. 
s billets, rue Elgin, 
fée des trains sonc 

e méridien 
nutes arec

"nisNEEDED INBloc da T Hotel Russell, rue Sparks, 
Ottawa.

, 25 Cle. LA BOUTEILLE,
Senl ..rvprietaire,

B. E. Mc O ALI-,

ViLI.X

Every Family. Chimiste.
Montr

3m
& transporté son ate- 

agasin de bijouterie de 
ic Russell, rue Sparks, et 

Lera sous le plus court délai toute 
de telle que bagues. Boucles d’O- 

Epingles, C haines, Croix 
Tourt ouvrages garanti

M. C. H. DOUCET 
lier d’orfèverie du magasin 
M. Lapon 
il exécute 
co mande 
reilles, An
en or et en argent. Toart ouvrages garanti 
et A très bas prix. Une visite est sollicitée.

laAN ELEGANT AND RL 
FRESHING FRUIT LOZ : —
w ENGB fer Constipation 

y/'' ,Ç. .t7/S. \ Biliousucs< Hcad.tchc 
f fwvVJv ^r/r \ Indisposition, âu:.

AVOCAT.
regulating medicines j lureau.—Encoignure des rues Rideau et 
t ne \ ctionIro m pt. I Sussex, Block d’Egloson, Otto Ont.

’ ume'îîn.ïcMldreii US' ARGENT A PRETER «** 
Ottawa, 3 janvier 18Ü3.

PAUL T. C. DUMAIS,rte au blo

X*. A. Oliviert Arpenteur de la Puissance et de la 
Province de Québec

Explorations et arpentages faits à la de
mande des propriétaires de limites, de 
fermes et de terrains miniers, ainsi que 
plans et journal d'arpentage (Field Books).

Bureau : 23 rue de V Eglise, Ottawa.

du 75ème 
le trois min

À' -. C. LINSLEY,
Gérant. LA!C. H. DOUCET,| <.

Propriétaire
Isa. 2ttr <1

Y ALL DR
Large boxes, 60 «ente. 
UGGI5TS.
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1 6e année.. 24 Avril 1884

SITUATION DAMAN. EK Harmoninms,
UXBRIDGE ET THOMAS.

PIANO abonne»
Ceux qui auront besoin d’un homme pou

vant conduire une voiture peuvent s’aarea- 
à M. Louis Salomon, .No. 179 rue Water

9
Payable d'avance, par 

do qua

Edb Hebdomanaire, pt

WILLIAMS DE TORONTO.
A VB1TDEE,

COIMUITIO iV « KEIBS FACILES.
PERDUE

Hier soir, dans les environs de l’Institut 
Canadien, une petite chienne à poil jaune 
lisse. Elle porte au cou un collier rouge. 
Les personnes qui l’auraient en leur pos
session sont priées de la reporter aux pro
priétaires du théâtre à dix c nts, à l’Insti
tut. Une récompense est oflérie.

K,. W. MARTIN & SON, ^
:»« HUE lilDEAU, OTTAWA.

I. A COMPAGNIE DIU

LA SOtlÉTI
MCE5ICES FEDERALE»

A
Avis est donné que les commissaires de 

licences fé léraux pour la ville d’Ottawa, 
recevront les demandes de licences jus
qu’au 15 Mai, 1884, en conformité de l’acte 
des amendements à l’acte dei licences 
1883.

LE CAREGLEMENT DES TERRES
La coi pagnie oflrv des terres dans la limite d’un mille (Railway Belt) de chaque 

côlé du chemin de 1er, le long de la ligne principale, dans le sud du Manitoba, à
HECTOR McRAE, 

Inspecteur en chef.
Hôtel de ville, Ottawa, 21 Avril, 1884.

$2.50 PA F? ACRE Ottawa et llullI
et plus avec les conditions qui demandent la culture de ces terres.

C e .immution de $1.25 “* $3.50 par acre se a faite aux acheteurs qui 
voudront cultiver- : selon le prix . . yé j our les terres, elle sera acconlée à de certaines 
c 'ülions, i a Compagrie offre at s i des Lrres sans conditions d’établissement ou

LES SECTIONS RESERVEES 
b; iong de la ligne | rincipale, c’est î dire les sections impaires et numérotées, danc 
l’espace d’un mille de chemin de 1er, soi t maintenant offertes à des cond lions avau 
logeuses, aux personnes qui sont ; 'êtes à • ntreprendre immédiatement leur culture 

CONDITIONS DE PAIEMENT :
Les acheteurs pour ont payer un sixième comptam et la balance m cinq paie

ments atinvels avec i lérêt à six p ur cent par année payable d’avance.
Les personnes qui achèteront des t rres s ns la condition de les culVver recevront 

un aae translatif de propriété, au temps de l’achat, si le paiement est fait en entier.
Des paiements peuvent être fai s en débentures garant es parles terres concédées, 

qu seront acceptées à dix pour cent de prime sur leur valet r au pair, avec l’intérêt 
accru. Ces bins peuvent être obte us sur demande, à la Banque de Mo tréal, Mont
réal, ou à aucune de ses agences

Hour les prix et pour les cond u ns de la vente on pourra obtenir des informa
tions au sujet de la vente des terre , en s'adressant à .IOHN Mi-TAVISII, commissaire 
des terres, à Winnipeg.

QUESTIONDf unième Vente Du Printemps !
de culture.

LOTS A BATIE LES TROUE
N

de l’Association des francs-tenanciers 
de la Cité, par Le ministre mé 

vages de Oka a 
Montréal et à Ott* 
télégraphiques d 
se plaint que l*o 
partie de sa rési 
bagarre sérieuse s 
dit qu’il craint de 
blés.

ENCAN HMH
SANS RESERVE

*

t L’association des francs-tenanc 
m’a prié lie vendre sans rési

iers d’Ot-

SAMEDI, 26 AVRIL, A 2 HRJ. P.M.
Ces magnifiques lots à bâtir, situés sur le 

côté sud de la vue Théodore, en face de la 
Friel, le plus beau site à Ottawa } our 

des résidences de familles.
CONDITIONS - Un quart comptant, la 

balance en cinq paiements aunu. ls. Intérêt 
G pour cent. Pour autres renseignements 
s’adresser an bureau de I’ “Association ” 
près de l’hôtel R.ssell
VENTE sur les LIEUX,

Par ordre du Bureau, Le révérend M. 
a donné, hier soir, 
du Citizen l’exj 
troubles. D’après 
autorités municij 
besoin pour un 
d’une partie du tei 
est située la réside 
ont tout simplem 
démolition dont 
plaint.

Le député surinl 
res des Sauvages, 
réception d’un 
même genre, a rép 

t lant aux Sauvagt 
tenir dans les li 
et que justice l°ur 

Le révérend M. 
envoyé par le d 
Sauvages en n 
Dans son rapport a 
il recommandait d« 
ter et établir Ls S 
sur une réserve da 
province d'Ontario

CHARLES DRINKWATER,
Secretaire.Montréal, 19 ftvrier 1884.—6m-5fs

Grande Vente à Sacrifice
i------DE-------A. H. MACTlONAI.li.

nteuv de la Iteine, No. 9, rue Elgin 
ril 1884 lan PORCBLAINES, ÏAISSBLLBA. 22. Talbot,

AVOCAT.
ET VERRERIESuit les cours du district d’Ottawa. 

Bureaux : Ottawa, 115 rue Nicholas ; 
Hull, 52 rue Albert.

10 mars

Tout «ioit etre vendu nu prix coûtant afin de faire place 
pour les nouvelles marchandises du printemps «gui nous 
viennent «l’Europe.

.
i; 4

PSWâ
Chemin île Fer Canadien du Pacifique

DIVISION DE L’EST.

€. S. SHAW «& Cie., i.
Importattiurs directs.

Ottawa, 21 Janvier 4884

AMERS CANADIENS TAPIS, TAPIS etc
till TAPIS

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT.

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA A MONTREAL

Ce trésor des Dyspeptiques guérit, outre 
la Dyspepsie des Tubercultux ou proitri- 
naire8, les indigestions, les Névralgies, 
Débilités générales, les maladies du Foie 
des Reins, les hydropisies et les Rhumatis-

et

UNE PROTfD’OTTAWA.
to "lns grand assortiment, les 

'90ÎSS Valeurs, et Us plus bas prix en 
fait de

IHPHTUKIUNEA rraiigeinen l.s «le printemns 
commentant Mercredi, 23 

Avril, 1881. L'Electeur a écrit 
niers, à l’adresse d 
vêque de Manitoba 
soulève l’indignatv 
la province de Qt 
ceux qui ont l’a van l 
Monseigneur Tach^ 

Dans cet article, 
la demande des Ji 
gneur Taché est ail 
deux mois avec M/ 
Montréal, l’hiver di 
fait partager à ce d 
lité contre l’Univer 

Les journaux de 
Québec n’ont pas 
cet écrit injurieux ; 
corps d’hommes : 
jésuites, en môme t 
un prélat vénérabl 
tous

jH ii
H e W

aTelarts, Rideaux,U AXTI-DiPHTItËBlTlQlJK
Corniches, Pôles, Garnitures 

et Meubles «le toute sorte.

TABLEAU DES IIB8. f
Spécifique contre la Diphthérie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur 

lion ou à sa
à lapour guérir la consomp- 

premiôre période, la bron- 
ît chronique et les rhu

LA DIPHTHERIE VAINCUE !

30Laisse Ottawa... MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
14S Hue SPAKKS.e aigue e15Arr. à Montréal...

Laisse Mon trial. 45 SHOOLBRED et Cie.Aux ravages de cette maladie terrible et 
réputée incurable, on a trouvé un remède 
qui n a jamais failli. L’expérience de plus 
de dix années de succès constauts, et des 
centaines de certificats adressés à l'inven
teur par des personnes notables et dignes 

foi attestent l’efficacité viaiment éton-

15Arrive à Ottawa. 11 Ottawa, 17 Déc. 1883. la 1LES CELEBRES CHARS BALAIS
CALUMET. LACHINE ET CARILLON
Trois dus plus riches chars en Amérique, 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

ROBES DE BUFFLES !
ROBES DE BUFFLES Ide

nante de ce remède.
Préparé par le

DR N. LACERTE,
LEVIS, P. Q.

nd DEPOT DE ROBES Dli 
dans les salles d’encan de

Allez au gra:
BUFFLES,

senti nCKHBERRY, 29 RUE SPARKS,^En connection à Montréal avec les trains 
île chemins de 1er pour Québec, Hali
fax, Saint-Jea.i. Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

Prix : 50 cts., la bouteille. En vente 
chez tous les pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ

en face de l’hôtel Russell.

Grandes peaux de buffles de $6 à $20, d. 
de loupcervier, d’ours du nord et japonnais 
Sur 33 peaux d’ours il m’en reste quatn 
seulement, et j’ai vendu 150 peaux de loup 
cervier. Mes capots en pelleterie se vendent 
aussi très rapidement, car les prix sont très

ELZEAIt ALARIE,
71 Rue Bolton, OttawaLee trains pour L’OUEST Quitteront Ottawa

10.45 a.m —Train express direct pour Perth
Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest vià chemin du Grand 
Tronc. Aussi pour Utica, Al
bany, New-York, Buffalo et 
tous les points à l’ouest vid 
U A B. R. R.

12 25 p.m-Express du jour pour Pembroke, 
Chuck River et tous les points 
du haut Ottawa, se reliant à 
Chack Bay avec le train mixte 
de Sudbury et de toutes les sta
tions intermédiaires.

3.45 p.m —Trains mixte de l’après-midi,
pour Almonte, Henfrew, Pem 
broke, Chack River et tout s 
les stations intermediaires, fai-

4 janvier 1884
La Minerve a été 

protester. Voici u 
article :Venez tous au 

buffles. Je puis v 
autre marchand 
sont an plus bas.

grand dépôt de robes de 
endre moins cher qu’aucun, 
peut acheter et mes prix

J. B. TACKBERRY,
Encantcur

AMEUBLEMENTS “ VElcfoeur publi 
rieux el excessives 
à l’adresse de Sa 
Taché, archevêque 
av sujet de l’Unive 
fendre ce vénéré pi 
tion d’imrigues vu 

- faire injure, car il t 
de pareilles attaqu 
moindre juslificat

DE

Chambre à Coucher !

mi âS$
Le plus grand assortiment qui 

ait |i«mHi* ete offert.
Examens du Service Civil - uX saire. S’4 a don 

A S c’est qu’on lès lui a 
a fait des représent 
croyait de son dev 
mettre......................

sant connection à lu jonction de 
Carleton avec le trains mixte 
pour Brockville et les stations 
intermédiaires.

10.30 p.m.—Tran express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 
avec char dortoir, pour Perth, 
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tous les points de 
l’ouest vià G. T.. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations concernant 
les passagers, s’adresser au bureau des 
billets.

LES prochains examenns des aspirant 
su service civil commenceront MARDI, lu 
13e jour de mai, et les demandes d’admis
sion seront reçues jusqu’au 1er avril : le» 
formules nécessaires seront alors expédiées 
et devront être renvoyées, dûment rempl 
avant le 15. Ces examens auront lien d 
les cités de Charlottetown, Halifax,
Jean, N. B., Québec, Montréal, Ottawa 
Kingston, Toronto, Hamilton, London 
Winnipeg et Victoria, C.B , en conformité? 
de l’article 6 de l’Acte du Service Civil a<

Genre des pins Nouveaux

“ La conduite dt 
l’Université Laval 
ment la première 
saurait donc avoir 
énergique réprobal

Voici maintenan 
l’article de l'Etendu

“ Si, dans toute I 
* ' Canada, il existe m 

doive être au-dessu 
* atteintes de la caloi

an#
Sa.nt-tSrVoyez les avant de dépenser votre 

argent dans les encans.

Canada,
L’examen pour avancement commencent 

lundi, le 19e jour de mai, et les candidat1 
éligibles devront donner leurs noms aux 
sous-chefs de leurs divers départi ments, qt. 
les transmettront au Conseil des 'Examina

1882.MAGASIN PALMS DE MEUBLES,
38 BCE RIDEAC.IÈT 36 «CE ELGIN. H

GEO. W. HIBBARD, 
Assistant-Agent-Général «les Passagers.

archer baker, 
Surintendant-général.

. -

JACOB EMATT. Par ordre,
P. LeSüEUR,

Ex. et Secrétaire S. O. f 
1884. '

-•(j

NV. C. VAN HORN K,
Administrais régénérai. Ott

.us

AVIS SPECIAUXNOUVELLES DE MONTREALSERVICE TELEGRAPHIQUE
Statistique mortuaire—11 y a eu 

95 enterrements au cimetière ca
tholique la semaine dernière; 25 
décès ont eu lieu dans la ville ; il y 
a eu 6 cas de diphtérie et 2 de fiè
vres typhoïdes.

Au cimetière protestant il y a 
eu 25 enterrements ; deux de cas 
décès ont été causés par la diphtérie.

Les mères ne connaissent pas— 

Combien d’en fa mis sont punis pour 
être maussade? i, désobéissants et 
indifférents au:c remontrances ou 
récompenses, simplement parce 
qu’ils sont en mauvaise santé ! Une 
dame disait un jour au sujet d’un 
enfant de cette sorte : u Les mères 
devraient savoir que si elks don 
naieut aux jeunes enfants de légè
res doses de Amers de houblon 
pendant deux ou trois semaines, 
les enfants seraient loin au gré des 
parents.

Les propriétés de la Diphthérine 
du Dr N. LaceHe sont inapiéciables 
pour toutes les maladies de la 
gorge, des bronches et des pou
mons.

CANADA

Cap Rouge. 23—Le pont déglacé 
n’a oas encore subi de mouvement. 
Il est dans le même état qu’hier et 
il semble solide. La glace de la 
rivière du Cap Rouge est en 
vement.

mou

ETATS-UNIS

Auburn, Wis, 23—John Fox a 
été arrêté pour ie meurtre de sa 
femme dont on a trouvé le cadavre 
dans le lac.

Mort au pénitencier—Le chef de 
police a reçu de Saint-Vincent de 
Paul une dépêche l’informant de 
la mort d’un détenu du nom de 
Chenneville qui subissait un terme 
de trois ans au pénitencier, pour

Cochran, Ge., 23—Un jeune gar
çon âgé de huit ans et nommé 
Henry Barlow, a été attaqué dans 
un champ, hier, par quatre chiens 
de bergers qui lui ont entièrement 
enlevé les chairs des jambes et des 
bras. Le pauvre petit a succombé 
à ses horribles blessures.

vol.
Un désire par là faire connaître 

aux parents du défunt que ses 
restes doivent être réclamés avant 
jeudi matin.

Chenneville était un homme âgé.
Un défi—Il s’agit ni plus ni moins 

que de savoir quel est le restau 
rant le plus populaire d’Ottawa. 
Les voyageurs de commerce, les 
visiteurs à Ottawa pendant les 
sessions soutiennent tous que c’est 
le restaurant Iroquois tenu par M. 
G. Gralton en face de la gare 
Union, aux Chaudières. Cette opi 
mon est partagée aussi par la masse 
des citoyens d’Ottawa, et M. G rat 
ton la mérite bien, car son restau
rant est certainement un des mieux 
tenus d’Ottawa. Les vins, liqueurs, 
cigares, etc., y sont de première 
qualité.

Venant d’être reçu, 25 boites 
d’eau de Floride de Murray & 
Lan man, New York, que je détail
lerai à 40 cts. la bouteille, qui vaut 
50 cts. partout ailleurs.

N. A. Savard, rue Dalhousie

Sirop des Enfants du Dr Godefre— 

Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez C. O. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

La Sprucine—La sprneine comme 
remède pour la toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente d’au
cune autre espèce de composée de 
gomme d’épinette, que 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en
veloppe porte la marque de com
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
G. O. Dacier, Ottawa.

EUROPE

Shanghaï, 23—Le vice-roi (le 
Younarn est mort subitement. Un 
dit qu’il s’est suicidé.

Dublin, 23—La police se rie des 
provenant des Invincibles. 

Elle pense que le but de ces 
est de stimuler les souscripteurs 
de fonds en Amérique.

Londres, 23—Sir Edward Walkiu 
offre £1,000 pour la délivrance du 
général Gordon. Il demande 
journaux d’ouvrir des listes de 
souscriptson à ce‘te tin.

Le Caire, 23—On a décidé de 
conseiller au gouvernement anglais 
d’envoyer une expédition anglaise 
et une expédition française au se
cours de Berber.

Caris, 23—Le décroissement gra
duel de la population en France, 
où le no more des enfants dans 
les familles devient de plus en plus 
restreint, préoccupe beaucoup le 
gouvernement. Un cite, toutefois, 
un Français du nom de Morand, 
qui vient de mourir à un âge très 
avancé, laissant après lui quinze 
enfants, soixante cinq petits en
fants et trente et un amère petits 
enfants. Ce fait est si rare en 
France que le gouvernement, pour 
honorer la mémoire de t brave 
homme et “ pour encourager les 
autres.” a fait frapper une médaille 
qui a été offerte à la famil .

Tentative de suicide—Hier après 
midi, vers trois heures, un homme 
bien mis, mais paraissant sous 
l’influence de la boisson, a tenté de 
se jeter dans le fleuve, au grand 
quai.
Quelques passants l’ayant entendu 

dire en anglais qu’il allait se suici
der, out couru après lui et ont 
essayé de l’arrêter, mais il a lutté 
avec énergie contre eux et i! a 
fallu le lâcher.

Prenant ensuite sa course ve s 
le fleuve, il se serait jeté à l’eau 
avant qu’on eût ou le rejoindre s’il 
ne fut tombé dans un trou pratiqué 
dans le quai.

C’est là que MM. Tréfilé Bouthil- 
lier et Napoléon Dubois l’out saisi 
et réduit à l’impuissance.

Conduit au poste central, cet 
homme a déclaré se nommé Dezou- 
che et être commis dans un maga 
sin de la rue Notre Dame. Il est 
anglais.

Un croit qu’il souffre de délire 
causé par la boisson.

avis
avis

aux

CUEILLETTES OU REPORTER
Les frères Gorman, d’Ottawa, 

sont partis, hier soir, pour London, 
Ont. l’on vante

Une compagnie dramatique don
nera trois représentations à l’Opera. 
cette semaine.

Le professeur A. McCabe don
nera une conférence, ce soirj à la 
salle Saint-Patrick.

Le comité d’évaluation de la cor
poration s’est assemblé, cette après- 
midi, à l’hôtel de ville.

Tremblement de ter
Londres, 23—A Colcheter, les 

do-umages sont estimés à £10,000. 
U u enfant a été tué et une femme 
a eu !e crâne fracassé. Cet der
nière p” dans un état très critique. 
L’an tic ’.e église paroissiale d > Lan- 
geudoë a été démolie. La v i : te :es 
semble à une place bombard-e. i m 
invalide à Windsor est m a dr 
terreur. Les dommages à ce dernier 
endroit se montent à £4,000

TBESOIt MJ PIANISTE

L’honorable juge McDougal, 
d’Avlmer, est dangereusement ma- 

Loudres, 22—Les rnécanic i ns di I lade en ce moment.
Sundeiland, qui sont en grève, vieil ' 
nent de faire paraître une protesta 
tion contre les patrons qui refusenl 
d'avoir une conférence avec eux f 
ne veideut même pas entendre pa; 
le- d’arrangement. Les gréviste: 
prêtée lent qu’on voudrait les force 
à se rendre sans conditions et foi 
un appel aux “Trades Unions” d 
la Grande Bretagne pour les souti 
mr dans leur lutte contre les p

M. Peter Auld vient d’arriver en 
cette ville pour vendre un splendide 
volume de musique pour piano in
titulé : “ Trésor du Pianiste.” 
ouvrage magnifiquement relié con
tient la musique instrumentale des 
plus grands maîtres. La musique 
est classique et romantique et de 
goût moderne. Le volume contient 
outre la Biographie illustrée des 
plus célébrés artistes ancien et mo 
dernes, des études précieuses re
commandées par les meilleurs 
maîtres. Il sera loisible à toute 
personne de faire substituer des 
morceaux de leur choix à ceux con
tenus dans le prospectus, et ce sans 
frais extra. M. Anld prend des 
souscriptions à domicile pour son 
ouvrage qui sera livré dans trois 
semaines ou un mois. Nous espé
rons que M. Auld sera bien reçu 
partout où il s’adressera.

17 avril

CetPlus de 100 personnes ont assisté 
au banquet de la St-Gearges, au 
London Chop House, hier soir.

La police surveille de près les 
personnes qui s’amusent à faire 
battre les coqs et les chiens.

Le Daily Sun, journal indépen
dant, commencera à paraître à 
Ottawa dans la première semaine 
de mai.trous.

Les ouvriers cordonniers de Lon 
dres viennent aussi de se mettre en 
grève et font de grandes démon 
trations contre ie système du trava 
à la pièce, qui prévaut actuelle ni. i i ; adjoignant son hôtel.
q“âlaUgrl^t,'desllcordouuicrs"in I f> scieries des Chaudières se- 
s’étende sous peu dans toute l’Ài ront mises en opération la semaine 
gleterre, car des délégués ont él-j prochaine. Un grand nombre de 
envoyés’par les grévistes dans toute I rava, leurs arrivent tous les jours 
les directions. • i.illult.

M. Charles Picard, propriétaire 
du Powell’s Grove Hotel, répare en 
ce moment le champ de courses

2-s

Le Dime Museum cessera de don
ner des représentations à l’Institut 
le 1er mai prochain. M. P. Gallary, 
le proprietaire, était à Ottawa au
jourd’hui

M. Jos. Sénécal, entrepreneur de 
pompes funèbres, a acheté, ces jours 
derniers, la magnifique propriété 
située au coin des rues York et 
Dalhousie.

COUR DE POLICENOUVELLES DE QUEBEC
| Présidence du juge ü’Garal

Ottawa, 24%avril I8P4.Neige—U a neigé passablem 
lundi soir. Mardi matin nous avi t. 
sur toutes nos rues une belle ru 
che de ne;ge qui nous rappel 
l’hiver.

La rivière St-Chai les—La y ce 
s’est mise en marche lundi, la 
rivière St-Gharles.

La navigation—I1 ne serait pa- 
improbable que le Motiitéal arrivât 
ici vers la fin de la semaine. C'est 
ce que déclarait hier un des em
ployes supérieurs de la compag i 
du Richelieu.

thienfèroce—Les chiens sœ i is 
une mauvaise veine. Ve; dredt 
dernier le cheval de M. LIm linin'ton 
tombait mort sous les coup- !e «lents 
d’un chien de la vue Ch.un; lain ; 
hier, un jeune enfant a ‘V ,i être 
la x ictime d’une autre bel*» leroce.

Le plus jeune des fils du sergent 
Walsh, député chef de police, a é’c 
attaqué en pleine rue St-Louis pni 
un chien de Terre Neuve qui r.-i 
mdrdu à la cuisse.

Alexandre Prud’homme, accusé d’avoir 
assailli une femme du nom de Larivière, 
mardi dernier, cause remise à demain.

W. Robinsen. accusé d’assaut et batte
rie, est acquitté.

David Belanger, accusé d’infraction aux 
lois municipales, n’ayant pas comparu, un 
warrant est émané pour son arrestation.

Hattie Bowen, trouvée errante sur la 
voie publique, est acquittée sur promesse 
de mieux se conduire à l’avenir.

Wickliff Robinson, accusé d’avoir trou
blé la paix publique, est condamné à $t 
d’amende et $1 de frais ou 2 jours de pri
son.

MARIAGE

Hier, à l’église SainLJoseph, le 
R. P. Pallier bénissait l’union de 
M. Alfred A. Dion, caissier du che
min de fer Canada et Atlantique, 
et de mademoiselle Adélina Des- 
lauriers, fille ni née de M. J M DrS 
lauriers, du departement des che
mins de fer et » anaux-

Mlle K. Deslauriers et M. J. E. 
Dion remplissaient les fonctions de 
fille et de garçon d’honneur.

Après un somptueux déjeuner à 
la résidence du père de la manee, 
l’heureux couple a reçu un grand 
nombre d’amis anxieux de leur 
offrir leurs félicitations.

Les riches cadeaux reçus par les 
nouveaux époux sont une preuve 
de l’estime qu’entretenaient pour 
eux leurs nombreux amis.

M. et Mde Dion sont partis par 
l’Atlantique canadien, hier, pour 
un voyage à Boston.

Nos meilleurs souhaits les accom

Daniel Donald, accusé d'avoir exposé sa 
état d’ivresse, cause remise àrsoune en 

it jours.
Un résident de la rue Claren :e, a ce usé 

de tenir uue maison de rendez-; ous sui lu 
rue Clarence, cause remise à demain matin

G

NAISSANCE
A Ottawa, hier, 23 avril, 

Cartier, un fils.
■adame Pierre

ON DEMANDE
Immédiatement une bonne servante cana
dienne. S’adresser au No. 224, rue Cooper.

Je viens «le recevoir tu ma- 
giifiqne choix «le nouve.i ix 
patrons de TapiNserie, «i ««e je 
Tendrai a des prix vu ri si t de
puis 5 cent<« Jusqn’n O le 
rouleau. Une visite e«i sollici
tée. P.C. Guillaume \«. 455 
rue 8 wei.

—Faites l’essai de la YALE- 
RI A. C’est la meilleure pom
made contre la chute de» 
cheveux et la Calvitie. En 
vente chez C. O. DACIER» 
Pharmacien, rue SusseP
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